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L’apparence massive surprend le visiteur quand il voit pour la première fois un gompa (monastère).
Il est vrai que l’édifice ressemble bien plus à une forteresse médiévale, qu’à un monastère, comme 
on se l’imagine dans le monde Occidental. Et comme l’illustre aussi, l’appellation dzong qui signifie 
forteresse en tibétain, attribué a de nombreuses gompa du Tibet, du Népal et du Bhoutan. 

Bastion de la tradition bouddhique, les gompas sont érigées dans des paysages grandioses aux 
dimensions gigantesques. Souvent construites dans un lieu isolé, au sommet d’une haute colline où 
battit au flanc de falaise escarpé. L’imposante enceinte qui surplombe les plaines agricoles et les 
villages, est organisé autour d’une ou plusieurs salles de culte. 

Situé au cœur des montagnes entre 3 500 m et 7 500 m d’altitude, le Ladakh est la région de 
l’Himalaya qui compte la plus grande concentration de gompa. Un territoire au carrefour des 
anciennes caravanes venu d’Asie centrale et du Tibet, à l’extrême Nord de l’État Indien du Jammu & 
Cachemire. 

Le gompa est à la fois un centre d’étude et de contemplation. Par sa dimension et sa position 
dominante, il symbolise la fonction d’édifice cultuel et assure l’essentiel de la transmission orale et 
écrit. De la même manière qu’il existe, plusieurs doctrines au sein du bouddhisme tibétain, chaque 
monastère est apparenté à l’un des quatre grands ordres religieux: Kagyupa, Sakyapa, Gelugpa et 
Nyingmapa, plus généralement connu sous l’ordre des Bonnets rouges et celui des Bonnets jaunes.

Foyer de la vie spirituelle et de création artistique, le gompa joue un rôle social et économique 
majeur. Contrairement aux mœurs ascétiques traditionnelle en Occident, la communauté 
monastique n’est pas isolée, les échanges fréquents de service avec la population laïque renforcent 
les liens existant entre les deux communautés.
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Le gompa de Namgyal Tsemo qui s’élève à 3 639 m d’altitude, surplombe Leh, la capitale régionale du Ladakh.



Le gompa de Phyang de l'ordre Kagyupa. 



Hemis, gompa de l'ordre Drugpa-Kagyupa.



Le gompa de Chemrey



Le gompa de Likir de l'ordre Gelugpa.



Le gompa de Chemrey, sur les flancs de la colline de petite construction blanche abritent les cellules des moines. 



Le soleil dévoile les ombres sur Likir et fait resplendir la statue dorée, haute de 23 mètres, du Bouddha Maitreya (Bouddha 
du futur).



Hemis

Phyang



Thiksey à 12km de Leh. Construite sur une colline, il fut érigé au XVe siècle et abrite une communauté d’environ quatre-
vingts moines de l’ordre Gelugspa. 



La gigantesque statue du Bouddha Maitreya (Bouddha du futur) dispense sa bienveillance au monastère de Likir.



Un très jeune novice (dapas) de l'ordre Kagyupa devant les chörtens du gompa de Lamayuru. 



De jeunes novices (dapas) de l'ordre Gelugpa, étudient dans la cour de l'école du monastère de Likir. 



De jeunes novices (dapas) de l'ordre Gelugpa, prient dans la cour de l'école du monastère de Likir. C’est généralement au 
terme de douze années que le novice est promu au rang de gelong, c’est-à-dire ordonné.



Deux femmes âgées du village voisin sortent du Dukhang (la salle de culte) dans la cour du gompa de Hemis, après avoir 
assisté au rite liturgique quotidien (chödpa) au lever du soleil.
. 



Après avoir assisté à la cérémonie religieuse du matin, deux fidèles accomplissent une circumambulation autour du gompa de 
Hemis, en tournant leur moulin à prières et en récitant le mantra om mani padme hum, censé accroître leur mérite.  





La salle des lampes à huile du monastère de Hemis. Des pèlerins versent de l’huile dans les lampes pour qu’elles continuent 
de brûler et chassent ainsi symboliquement les ténèbres de l’ignorance. 



La vallée verdoyante de l'Indus et le gompa de Thiksey située à l’Est de Leh. 



Les drapeaux de prière flottant dans le vent du monastère Matho et la tour colorée abritant le grand escalier du nouveau 
musée Matho.



Chemrey dans son univers minéral écrasé par la chaîne du Zanskar en arrière-plan. 



La silhouette de la statue du Bouddha Shakyamuni érigée au-dessus du monastère de Hemis. 



Une statue du Bouddha Shakyamuni érigée au-dessus du gompa de Hemis domine la plaine de l’Indus. 



La cour intérieure du gompa de Thiksey de l'ordre Gelugpa. Au centre, est érigé la traditionnelle « bannière-de-la-victoire » 
(tib. gyaltsen). 



Sur le toit-terrasse du monastère de Likir s’élève le « trident de la victoire », symbole de la réalisation spirituelle. 



Une croyante prie dans la cour du monastère de Likir, devant l'entrée du Dukang. Au centre flotte la « bannière-de-la-
victoire » (tib. gyaltsen), symbole bouddhique de l’éveil et la réalisation spirituel. 



La statue du Bouddha Maitreya à l'intérieur du 
Dukang du gompa de Matho.

La statue du Bodhisattva Samantabhadra dans le 
Kawa Kachuapa Lhakang (le Temple aux Dix 
Colonnes) du monastère de Hemis.  



L’immense moulin à prières du gompa de Lamayuru. Sur le 
chemin de circumambulation, sont disposés de nombreuses 
pierres gravées du mantra Om Mani Padme Hum. 



Un moine de l'ordre Kagyupa du monastère de Lamayuru, devant l’entrée du temple Sengge Lhakhang du XIIIe siécle. 



Moine de l'ordre Gelugpa dans l'entrée du Main Assembly Hall de Thiksey. Le monastère surplombe les plaines fertiles de 
l'Indus.



Un moine de l'ordre Gelugpa se prosterne dans le Gonkhang de Thikse.



L'intérieur très colorés du Dukang Somar du gompa de Matho avec au fond la statue du Bouddha Sakyamuni. 



Le Dukhang de Likir comporte six rangées de sièges pour les lamas et un trône pour le Lama principal. Devant chaque table 
basse (choktsé) est disposé une couverture dans laquelle les moines se couvrent afin de se protéger du froid. 



À Thiksey, des lamas de l'ordre Gelugpa réalisent un mandala fait de poudre de sable coloré.



Peintures récentes représentant un mandala sur le 
plafond du nouveau Dukhang à Phyang.



Peinture murale représentant Akhsobhya ou Bouddha de Méditation entouré des Mille Bouddhas du Dukhang de Hemis.



Au monastère de Matho, le temple Lamdre Lhakang consacré à Saskya Pandita abrite de très vieilles thangka noircies par la 
suie. Support de méditation, ces peintures sur tissus représentent généralement une divinité bouddhiste.



À Phyang, un moine de l'ordre Kagyupa contemple la statue du Bouddha dans le récent Dukhang. Les peintures richement 
décorées recouvrent entièrement la surface des murs et illustrent le chemin et le but du bouddhisme.



Une statue de 12 mètres du bouddha Maitreya (Bouddha du futur) se hausse sur deux étages à l’intérieur du Chamkhang de 
Thiksey. 



Tsemo Gompa (le monastère du pic) s'élève au sommet de la colline qui domine la ville de Leh. Autour de cet édifice flottent 
une multitude de drapeaux-de-prières (tib.tarchok). Sur ces rectangles de tulle coloré sont imprimées des formules sacrées 
(des mantras ou des sutras) et des symboles. Confiant ainsi, au vent le soin de propager un message de paix et d'harmonie.



Tsemo Gompa, nimbé au soleil couchant d’une merveilleuse lumière dorée.



Le site grandiose du monastère de Lamayuru. 
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